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Programme phare 1 : Promouvoir une culture de la paix et de la non-violence 
Contexte et justifications
L'avenir du continent semble aujourd'hui plus brillant que jamais, selon les récents rapports publiés par la Commission de l'Union Africaine et la Commission Economique pour l'Afrique. Grâce à l’impressionnant taux de croissance économique enregistré par un nombre important de pays africains au cours de la dernière décennie, l'Afrique n'est plus considérée comme un "continent sans espoir", chroniquement affectée dans le passé par l'agitation sociale, l'instabilité politique et l'extrême pauvreté. La nouvelle image de l'Afrique est désormais positive, pleine d'espoir pour des millions d'africains. Cependant, alors que les opportunités pour un développement durable sont réelles, plusieurs défis demeurent encore. Et plus précisément, le risque d'instabilité majeure et de conflit dans les années à venir est une menace qui reste présente.
L'agenda 2063 adopté à l'occasion de la célébration du 50e anniversaire de l'organisation de l'Unité Africaine par les chefs d'Etat africains et de gouvernement en mai 2013, à mis en place une nouvelle vision pour le continent africain. Tout en reconnaissant les succès et les défis, les chefs d'Etat et de gouvernement de l'Union africaine, ont dans leur déclaration solennelle fixés une vision et des idéaux qui serviront de piliers au continent dans un futur proche. Par ailleurs, cet agenda prend en compte la diversité de l'Afrique et définit ainsi les trajectoires et les enjeux liées à celle-ci. C’est la Renaissance africaine, qui réclame des changements d'attitudes, de mentalités afin d'inculquer les vraies valeurs africaines qui sont les fondements de la construction d'un continent prospère, intégré et paisible. Conformément à l’Agenda 2063, la Commission de l'Union africaine traduit cet agenda en objectifs concrets par des jalons, actions et mesures et  l’adoption d’un Plan stratégique (2014-2017) qui définit huit domaines prioritaires dont la bonne gouvernance, la stabilité et la paix.

Quant à la Stratégie opérationnelle de l'UNESCO pour l'Afrique (2014-2021) celle-ci prend en considération les défis mentionnés ci-dessus ainsi que les problèmes identifiés par les Africains eux-mêmes et les organisations régionales et continentales. La stratégie met en évidence les progrès accomplis par les pays africains par rapport à la construction des sociétés démocratiques afin de favoriser la bonne gouvernance (une plus grande liberté d'expression, un niveau élevé de participation civique et de la société civile sur une grande échelle et une meilleure représentation des femmes dans les organes décisionnels et ainsi de suite). Ces progrès ont été accomplis en raison des mesures prises pour promouvoir une sensibilisation à la démocratie, la paix, l'éducation, les droits de l’homme en sensibilisant les jeunes et en formant la communauté médiatique et les intervenants. Conformément à l'Agenda 2063, la stratégie de l'UNESCO préconise la promotion d'une culture de la paix et la non-violence en Afrique basé sur les valeurs partagées de celle-ci et la nécessité de mettre en œuvre une stratégie solide qui viendra compléter les efforts des gouvernements africains et les institutions régionales pour consolider la stabilité et promouvoir un développement durable sur le continent.

Pourquoi l’UNESCO?  

Depuis sa création, l'UNESCO s'emploie à la création d’un mouvement mondial pour la promotion d'une culture de paix et de la non-violence. L’avantage comparatif de l'UNESCO, dans ce domaine a été reconnu par l'Assemblée générale des Nations Unies, qui a désigné celle-ci comme étant l’agence chef de file, responsable de nombreuses initiatives mondiales pour promouvoir la paix. Par exemple, l'Année internationale pour la culture de la paix (2000), la Décennie internationale de la promotion d’une culture non-violence et de la paix au profit des enfants du monde (2001-2010) et la Décennie internationale du rapprochement des cultures (2013-2022).

Dans le cadre de la stratégie de l'UNESCO pour l'Afrique, ce programme phare, mis au point par l'UNESCO en étroite collaboration avec ses partenaires africains, vise à répondre aux principaux défis de la paix et de la sécurité en Afrique. Elle s'appuie sur la Constitution de l'UNESCO qui stipule «qu'une paix fondée sur les seuls accords économiques et politiques des gouvernements ne saurait entraîner l’adhésion unanime, durable et sincère des peuples et que, par conséquent, [...] cette paix doit être établie sur le fondement de la solidarité intellectuelle et morale de l'humanité». La culture de la paix est le message essentiel du mandat de l'UNESCO de construire la paix dans l'esprit des hommes et des femmes, et elle est partie intégrante du travail de l’UNESCO concernant les initiatives visant à promouvoir  la paix au niveau mondial, régional et national. La culture de la paix est définie dans l’ensemble comme une culture visant à consolider la paix, à prévenir et résoudre les conflits, à sensibiliser à la non-violence au travers de l’éducation, et à mettre en avant des valeurs telles que la tolérance, le respect mutuel, le dialogue et la réconciliation. Cette culture permet aux individus de faire face aux transformations sociales, éthiques, culturelles, politiques et environnementales et elle est intimement liée à un « nouvel humanisme » qui met l'homme au cœur de tout processus de développement.
Les principes de la culture de la paix ont encadré un certain nombre d'initiatives clés récemment menées sur le continent africains, tels que le Forum Pan-Africain: "Sources et ressources pour une culture de paix" (Luanda, Angola - mars 2013), organise conjointement par l’UNESCO, l'Union Africaine et le Gouvernement angolais – avec la participation de la Banque africaine de développement. Ce Forum a conduit à l'adoption du "Plan d’Action pour une culture de paix en Afrique"
.
Depuis la tenue de ce Forum, plusieurs réseaux sont en train de naitre - rassemblant des fondations, institutions de recherche, organisations de femmes et de jeunes pour la promotion d'un Mouvement panafricain pour une culture de la paix – et plusieurs activités ont été mise en œuvre dans les domaines de compétence de l'UNESCO. Citons, entre autres, la formulation - en partenariat avec la CEDEAO – d’orientations harmonisées sur l'éducation des droits de l'homme, de la culture de la paix, de la citoyenneté, la démocratie, l'intégration régionale et le développement durable dans les écoles ; l'élaboration d'un cadre de gestion transfrontière pour la préservation du bassin du lac Tchad et son plaidoyer ; l'autonomisation des jeunes femmes et hommes par le biais de la promotion de l'éducation civique et de l'entrepreneuriat social en vue d’accroître la participation démocratique, notamment dans les pays du Maghreb ; la promotion du patrimoine comme facteur d'unification, le dialogue national et l'inclusion sociale, tel qu'il est en cours au Mali ; l’exploitation du potentiel de la communication et de l'information pour faciliter la compréhension mutuelle, le respect de la paix et de la diversité culturelle, notamment par le biais de radios communautaires, comme en Afrique du Sud, où des jeunes ont été formés à l’utilisation de la radio communautaire en vue de promouvoir l'intégration sociale, et créer en même temps des plateformes pour le dialogue et la construction des sociétés résilientes.

Prenant en compte les leçons tirées de ces initiatives et le contexte d’évolution du continent, ce Programme phare vise à rassembler et mieux articuler la stratégie opérationnelle de l'UNESCO avec les cadres d’action de l’Union africaine, particulièrement son Plan stratégique visant à construire la paix, la sécurité et la démocratie en Afrique (2014-2017), la Charte africaine de la jeunesse, le Plan d’action de la décennie pour le développement de la jeunesse et l'autonomisation des jeunes en Afrique (2009-2018), la Politique de l’Union africaine pour le Sports en Afrique (2008-2018), la Charte africaine sur la démocratie, la gouvernance et les élections, la Décennie des femmes africaines et sa feuille de route (2010-2020), mais aussi la campagne internationale « Agissons pour la paix » lancée en 2010. Ce programme-Phare permettra, des réflexions et des échanges au niveau régional ou contineltal et de mobiliser les organisations de la société civile, en collaboration avec l'Union africaine et les communautés économiques régionales. Il comprend des actions spécifiques, qui s’adressent aux jeunes hommes et femmes de l’Afrique, et qui s’appuient sur l’expérience stratégique de l'UNESCO sur la jeunesse africaine (2009-2013) et correspond à la Stratégie opérationnelle de l'UNESCO sur la jeunesse (2014-2021).

Objectifs :
S’attaquer aux causes des conflits et renforcer la capacité de résoudre ces derniers par des voies pacifiques et promouvoir les valeurs et les pratiques traditionnelles endogènes de la culture de la paix, en associant tout spécialement à cette action les femmes et les jeunes au quotidien.

Objectifs spécifiques: 
· Renforcement de la paix et de la non-violence par l’éducation, les plaidoyers et les médias, y compris les TIC et les réseaux sociaux 
· Développer l’utilisation du patrimoine et de la créativité contemporaine comme outils de consolidation de la paix par le dialogue
· Renforcer la cohésion sociale et contribuer à la Renaissance africaine par le biais de l'introduction de l'histoire générale de l'Afrique dans le système éducatif formel et non formel. 
· Promouvoir la coopération scientifique et culturelle aux fins de la gestion des ressources naturelles transfrontières
· Autonomisation et mobilisation de la jeunesse, des femmes et des hommes en faveur de la consolidation de la démocratie, du développement communautaire et d’une culture de la paix.

Actions principales:
· Améliorer le système éducatif pour la culture de la paix par l'intégration de la paix, des droits de l'homme et de l’éducation à la citoyenneté mondiale en particulier dans les domaines suivants : programmes scolaires, formation des enseignants, matériel didactique et environnements d'apprentissage

· Promouvoir la connaissance et la capacité à protéger et gérer durablement les côtes grâce à l'élaboration d'outils appropriés de gestion pour les cadres de la coopération transfrontalière en mettant l'accent sur les principaux bassins hydrologiques en Afrique et pour l'utilisation durable des écosystèmes partagés par les États et l'océan

· Renforcer les capacités des Etats membres à concevoir et appliquer des politiques publiques pour la jeunesse et encourager la participation des jeunes femmes et hommes au développement communautaire et au processus démocratiques

· Introduire l'histoire générale de l'Afrique dans les programmes d'études des systèmes éducatifs formels et informels
· Promouvoir les éléments immatériels du patrimoine africain pour la paix, la cohésion et réconciliation sociale

· Faciliter les institutions médiatiques pluralistes pour l’autonomisation des jeunes à travers des compétences améliorées en matière d’éducation aux médias et à l’information

· Apporter un soutien aux radios communautaires afin qu’ils deviennent des espaces favorables à la cohésion sociale, aux dialogues interculturels et  intergénérationnels. 
· Sensibiliser les jeunes à la paix et au dialogue au travers les médias sociaux 
Résultats escomptés: 
1. Intégration de l’éducation pour la paix, la citoyenneté, la démocratie et les droits de l’homme dans les systèmes d’enseignement et d’apprentissage formels et non formels et renforcement de la compréhension mutuelle et de la cohésion sociale
2. Introduction et enseignement de l’Histoire générale de l’Afrique à tous les niveaux, du primaire à l’enseignement supérieur, et production de connaissances sur l’Afrique, la traite des esclaves et l’esclavage et sur les interactions culturelles, ainsi que sur les meilleures contributions de l’Afrique et de sa diaspora aux sociétés modernes, en faisant du patrimoine et de la créativité contemporaine des outils de transformation en vue de consolider le dialogue et la paix.
3. Mobilisation d’éléments du patrimoine immatériel pour mettre en exergue les pratiques culturelles de l’Afrique et de sa diaspora qui favorisent la réconciliation, la cohésion sociale et la paix
4. Établissement de cadres de coopération transfrontières, dotés d’outils de gestion appropriés concertés, pour les principaux bassins hydrologiques africains et pour l’utilisation durable des écosystèmes partagés entre États. Une attention particulière sera apportée au lancement d’initiatives conjointes entre les détenteurs de connaissances autochtones et les scientifiques afin qu’ils produisent ensemble des connaissances permettant de relever les défis du changement climatique global.
5. Les radios communautaires bénéficiant d’un soutien de l’UNESCO deviennent des espaces de dialogue et des véhicules interculturel/intergénérationnel et pour la cohésion sociale. Les médias sociaux et les réseaux de téléphonie mobile sont engagés dans la sensibilisation de la jeunesse africaine en faveur du dialogue et de la paix
6. L’autonomisation, l’engagement citoyen et la participation démocratique des jeunes femmes et des jeunes hommes en Afrique sont promus à travers des politiques de jeunesse inclusives et des actions menées par les jeunes en matière de culture de la paix
7. Les organisations régionales, les États membres et la société civile en Afrique  ont été mobilisées pour la culture de la paix et pour le soutien à la campagne de l’Union africaine « Agissons pour la paix ».

� Pour plus d’information : � HYPERLINK "http://www.unesco.org/africa4peace" �www.unesco.org/africa4peace� 
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